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tillons intermedial res pour lesquels nous avons etabli notre variete inter-

media. —
> Nous avons ete en outre a memede nous assurer que les diverses

plantes que nous avons rapportees a notre variete stellata n'en sont que de

simples synonymes.

Othonna cheirifolia L. Sp. 1310; Desf. Atl. II, 305; Ker Bot. reg.

t. 266; DC. Prodr. VI, 476. —0. calthoides Mill. Diet. ic. t. 245,

f. 1 ; Duham. Arbr. II, 94, t. 17.

*

In agroTunetano ad maris littora (Desf.), prsesertim in pascuis, collibus

montibusque humilioribus ad orientem urbis Tuneti usque ad Sonza fre-

quentissima, etinm in montosis circa Zaghouan (Kralik pi. Tun. exsicc.).

In Algeriae planitiebus excelsis et regione montana inferiore et media, in

provincia Cirtensi ! a Constantine ad Batna hinc inde quam maxime copiosa

(Balansa pi. Alger, exsicc. n. 768), in Algeriensi multo rarior et in ditione

Djelfa hucusque tan turn nota (Reboud), in Oranensi desideratur. —In

Ethiopia indicatur (L. Sp.) 9 sed hsec plants patria valde dubia, nempe a

recentioribus non memorata.

(La suite a une prochaine seance.)

SEANCEDU 27 MARS 1857.

PR^SIDENCE DE M. MOQDIN-TANDON.

M. Duchartre, secretaire, donne lecture du proces-verbal de la

seance du 13 mars, dont la redaction est adoptee.

Par suite de la presentation faite dans la derniere seance , M. le

President proclame Padmission de

:

M. Demouy, pharmacien a Noyon (Oise), presente par MM. Chatin

et Reveil.

M. le President annonce en outre une nouvelle presentation.

Dons faits a la Society

:

1° Par M. Leon Soubeiran :

Note suf la matiere sucree de quelques Algues.

2° De la part de MM. de Laures et Becquerel :

Recherches sur les Conferves des eanx thermales de Neris
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3° En echange du Bulletin de la Societe .

Bulletin de la Societe industrielle d' Angers, 27 c annee, 1856.

Journal de la Societe imperiale et centrale d' horticulture, numero de

fevrier 1857.

UInstitute mars 1857, deux numeros.

M. Reveil presenle a la Societe le travail de MM. Becquerel et

de La u res sur les eaux de Neris. Dans cetouvrage, les auteurs men-

tionnent nolamment 1'aclion therapeutique des Conlerves que con-

tiennent ces eaux thermales. M. Reveil met en outre sous les

yeux de la Societe des Champignons hemostatiques, provenant dela

Pointe-a-Pitre (Guadeloupe). Ces Champignons sont renvoyes a

Texamen de M. Montague.

M. T. Fuel, vice-president, donne lecture de l'extrait suivant d'une

lettre qui lui a ete adressee par M. Gaillardot

:

SYRIE GAIIXARDOT

Monsieur et cher confrere,

Saida (Syrie), decembre 1856

Je viens de lire avec un vif interet la note que M. Germain de Saint-

Pierre a communiquee a la Societe dans la seance du 25 juillet 1856, sur

Kinfluenee du dcboisement des montagnes, etc. Cette note ma dautant

plus fiappe, que j'babite et que j'etudie un pays oii
>

a ehaque pas, on ren-

contre des scenes de desolation probablement produites en grande partie

par les causes qua signages M. Germain de Saint-Pierre. Si vous croyez

que les observations que je vous transmets ici soient assez interessantes

pour venir a la suite de ses reflexions, veuillez les presenter a la Societe. Je

n'ai point ici la pretention de vous envoyer un travail complet sur cette

matiere, que je coa.pte ttudier plus tard en detail
; je veux seulement vous

presenter un des exempies les plus remarquables d'une contree, autrefois

fertile et couverte d'une uombreuse population, devenue aujourd'hui nue,

sterile et deserte, sous Tempire de causes dont Tune des plus puissantes est

la destruction des vegetaux.

En voyageant en Syrie, on est souvent etonne de rencontrer au milieu de

contrees desertes, ni-ides et complement abandonnces, des ruines de villes

que leur etetidue, d'accord avec les traditions historiques, nous signale

comme ayant ete, a des epoques plus ou moins reculees, de grands centres

de population ; ce qui frappe le plus, c'est ('absence complete de vegetation

autour de ces ruines. .le mc bornerai a vous en citer quelques exempies.

Le triangle situe entre Antioche, Alep et Latakie etait encore oceupe au


